
Informations :

Naissance : née le 18 novembre 1906 à Warneton 
(Belgique).
Domicile : 42, rue de Flandre à Armentières, actuelle 
rue des Fusillés.
Père : Jules Joseph COUSIN, ouvrier agricole.
Mère : Louise Marie DEROULEZ, ménagère.
Situation familiale : célibataire, un frère.
Profession : dactylographe.

COUSIN
Marguerite Louise Marie

Date et lieu d’arrestation : Marguerite Cousin est arrêtée le 27 avril 1944 rue 

de l’Hôpital Militaire à Lille alors qu’elle tente de relever le courrier de la 

boîte aux lettres du café le Coq Hardi. Elle est interpellée par deux officiers 

allemands qui l’attendent dans un café de l’autre côté de la rue. Dénoncée, 

Marguerite était suivie depuis quelques temps.

Motif : déportée politique. Elle est soumise à la procédure « NN », Nacht Und 

Nebel (« Nuit et Brouillard »). Cette procédure ordonne la déportation de tous 

les ennemis et opposants au IIIe Reich lorsqu’ils ne sont pas condamnés à mort.

Date de déportation : déportée le 24 juillet 1944 de Loos (Nord).

Lieu de détention : Marguerite Cousin est internée à la prison Saint-Gilles 

à Bruxelles (Belgique) puis à Cologne (Allemagne) au siège du tribunal chargé 

des affaires « NN » venant de France. Elle est ensuite internée à la prison de 

Gommern (Allemagne) qui reçoit notamment les femmes « NN ». Enfin, elle est 

envoyée à Gross Strehlitz au Sud-Est de Breslau (Pologne), prison de prévention 

d’exécution des peines pour les « NN » Belges et du Nord-Pas-de-Calais. Internée 

au camp de Ravensbrück (Allemagne), elle est ensuite transférée au camp de 

Bergen Belsen (Allemagne) le 7 mars 1945.

Matricule : 1461.

Date et lieu de décès : portée disparue en mars 1945 à Bergen à l’âge de 37 ans.

Cause du décès : morte en déportation d’une piqûre de pétrole dans le cœur.

Mention « Mort pour la France » : oui.

Informations militaire et résistance : membre de la Résistance (F.F.I.), 



groupement Voix du Nord. Membre du groupe OCM, secteur Vallée de la Lys, adjointe 

au capitaine Delvallée qui la fait travailler comme agent de liaison principal 

dans les 5 départements occupés par les Allemands.  Lorsque le capitaine Delvallée 

est arrêté, elle est placée sous le commandement du capitaine Oscar Leroy, alias 

« Bayard », lui aussi Armentiérois. Elle parvient à entrer en contact avec toutes 

les formations de résistance des environs. Elle transporte des postes émetteurs, 

des revolvers silencieux sur les points d’actions ainsi que des mitraillettes. 

Marguerite Cousin effectue également une mission de surveillance des agents de 

la Gestapo.

Homologuée au titre des Déportés et Internés de la Résistance (DIR). En juin 1946, 

Marguerite Cousin reçoit la médaille de la Résistance à titre posthume.

Pseudonyme : Michèle DORNYCK, Mag.
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